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Lettre d’intérêt  
 

Projet de véhicules de combat de nouvelle génération 

 Objectif  

 La présente lettre d’intérêt vise à poursuivre la diffusion de renseignements dans le 
cadre de la stratégie de consultation de l’industrie s’inscrivant dans le contexte du projet 
de véhicules de combat de nouvelle génération (VCNG). En communiquant des 
renseignements supplémentaires, l’équipe du VCNG vise à obtenir les commentaires de 
l’industrie afin de permettre au gouvernement du Canada (GC) de mieux comprendre ce 
que l’industrie a à lui offrir et de contribuer à intégrer l’élaboration d’exigences pour les 
VCNG au travail de définition éventuellement. 

 Services publics et Approvisionnement Canada (SPAC) demande à l’industrie de 
formuler des commentaires sur le projet de véhicules de combat de nouvelle génération 
(VCNG) destinés au gouvernement du Canada (GC), au ministère de la Défense 
nationale (MDN) et le Commandement des Forces d’opérations spéciales du Canada 
(COMFOSCAN).  

 Pour que le projet puisse établir les stratégies optimales d’approvisionnement et de 
soutien, des renseignements supplémentaires sont demandés de la part de l’industrie. 
Les questions dans la présente lettre d’intérêt sont complémentaires aux deux premiers 
cycles d’engagement menés à l’automne 2019 et à l’été 2020. Elles sont destinées à 
s’assurer que l’analyse actuelle menant à une demande de propositions (DP) reste 
pertinente par rapport aux capacités de l’industrie.  

 La présente lettre d’intérêt vise à : 
a. Fournir à l’industrie des renseignements actualisés sur le projet, y compris les 

exigences opérationnelles et de soutien, la politique des retombées industrielles et 
technologiques (RIT) et les exigences financières; 

b. Obtenir une rétroaction pertinente de la part de l’industrie pour permettre au Canada 
d’affiner la portée des travaux sur le VCNG; et 

c. S’assurer qu’une ligne de communication officielle avec les fournisseurs potentiels 
intéressés demeure ouverte tout au long des phases du projet menant potentiellement 
à un processus officiel de demande de propositions. 

 La présente lettre d’intérêt n’est pas un appel d’offres ni une DP. Aucun accord ni 
contrat ne découlera de la présente lettre d’intérêt. La présente lettre d’intérêt ne 
constitue nullement un engagement de la part du GC et elle n’autorise aucunement les 
éventuels répondants à entreprendre des travaux dont le coût pourrait être réclamé au 
Canada. La présente lettre d’intérêt ne doit pas être considérée comme un engagement 
à émettre une demande de propositions subséquente ou à attribuer un contrat pour les 
travaux décrits dans les présentes. 
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 La participation à cette lettre d’intérêt est encouragée, mais elle n’est pas obligatoire. La 
présente lettre d’intérêt ne servira pas à établir une liste de fournisseurs éventuels pour 
les travaux à venir. De plus, la participation à la présente lettre d’intérêt n’est ni une 
condition ni un préalable pour participer à toute demande de propositions subséquente. 
L’industrie est invitée à examiner le dossier de lettre d’intérêt et à fournir des réponses 
conformément aux instructions de la section 5 ci-dessous. Les répondants ne recevront 
aucun remboursement pour les frais engagés pour répondre à la présente lettre 
d’intérêt. Le document écrit en réponse à la présente lettre d’intérêt ne sera pas 
retourné. 

 Résumé/Contexte 

 La politique de défense du Canada, Protection, Sécurité, Engagement (PSE), 
l’initiative 60, énonce l’engagement du gouvernement à « améliorer l’équipement intégré 
du soldat de prochaine génération, les plateformes de mobilité terrestre et de mobilité 
maritime, ainsi que les plateformes de véhicules de combat des Forces d’opérations 
spéciales ».  

 Le projet de VCNG fournira au COMFOSCAN la composante plateforme de véhicules 
de combat de l’initiative 60 et remplacera sa flotte actuelle de 68 véhicules sur roues 
polyvalents à grande mobilité (HMMWV) qui est en service depuis 2005 et atteindra 
bientôt la fin de sa vie utile. 

 Le projet de VCNG fournira une flotte d’environ 55 à 75 véhicules qui offriront des 
niveaux élevés de survivabilité, de mobilité, de létalité, de transportabilité, de 
connectivité, de fiabilité, de durabilité et d’interopérabilité avec les alliés du 
COMFOSCAN.  

 Le processus de consultation de l’industrie du VCNG a été lancé le 17 juillet 2019 avec 
l’émission de l’invitation no W6399-19KH53/A. Dans le cadre de cet engagement, une 
démonstration de véhicule par l’industrie a eu lieu du 28 octobre au 14 novembre 2019 
avec les fournisseurs intéressés et le résultat a été communiqué dans le cadre de 
’invitation no W6399-19KH53/B le 25 mai 2020. L’invitation no W6399-19KH53/C a été 
publiée le 26 novembre 2020 pour fournir des mises à jour à l’industrie concernant le 
calendrier du projet de VCNG. 

 Lois, accords commerciaux et politiques gouvernementales 

 Voici une liste de lois et de politiques gouvernementales qui pourraient avoir des 
conséquences sur une demande de propositions subséquente: 
a. Le Règlement sur les marchés de l’État (RME) s’appliquera; 
b. La Politique des retombées industrielles et technologiques (RIT), y compris la 

proposition de valeur, pourrait s’appliquer; 
c. La Loi sur la production de défense s’appliquera; 
d. La Politique sur la sécurité du gouvernement du Conseil du Trésor s’appliquera; 
e. Le Programme des marchandises contrôlées s’appliquera; 
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f. Le Programme de contrats fédéraux pour l’équité en matière d’emploi pourrait 
s’appliquer; 

g. L’exception au titre de la sécurité nationale (ESA) s’appliquera; et 
h. La Stratégie d’approvisionnement en matière de défense s’appliquera. 

 
Remarque : La liste ci-dessus n’est pas exhaustive. 

 Jalons du calendrier de projet prévu  

 Le calendrier suivant est fourni à l’industrie à titre de référence pour répondre à la lettre 
d’intérêt. Ce calendrier n’est qu’à titre d’information seulement et ne constitue pas un 
engagement de la part du Canada.  

Tableau 1 ‒ Calendrier de projet prévu 
Jalons Échéancier 
Date de présentation des réponses à la lettre d’intérêt : Le 30 septembre 2021 

Séances de réunions individuelles de l’industrie facultatives  Du 25 octobre au 
3 décembre 2021 

Projet de demande de propositions (DP/Clauses contractuelles types)  Hiver 2022/23 
Publication de la demande de propositions (DP/Clauses du contrat type) Automne 2023 
Attribution du contrat Hiver 2024/25 
Capacité opérationnelle initiale (COI) 2026 
Capacité opérationnelle totale (COT) 2027 

 Instructions pour la préparation de la réponse 

 Pour faciliter l’examen des réponses à la présente lettre d’intérêt, les répondants sont 
invités à suivre le guide de réponse fourni ci-dessous et à fournir les renseignements 
demandés s’ils sont disponibles. Par ailleurs, les répondants peuvent fournir tous les 
renseignements supplémentaires qu’ils jugent pertinents au projet. 

 Guide de réponse et contenu 
a. Sommaire Les répondants sont priés d’indiquer dans leur réponse s’ils sont un 

fabricant d’équipements d’origine (FEO) d’un véhicule de type VCNG, de fournir une 
description de leur(s) solution(s) et de leur expérience dans la fourniture et/ou le 
soutien d’une telle capacité. 

b. Les répondants sont encouragés à fournir toute information qu’ils jugent utile dans 
leurs réponses, par exemple des liens vers des brochures, des photos et des vidéos 
pertinentes mettant en évidence les spécifications, les capacités et les 
caractéristiques. On demande aux répondants de fournir des commentaires sur les 
points suivants : 

 
i. Annexe A – Exigences techniques; 
ii. Annexe B – Application de la Politique sur les retombées industrielles et 

technologiques (RIT); 
iii. Annexe C – Questions à l’intention de l’industrie; 
iv. Annexe D – Invitation aux réunions individuelles. 
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c. Si des renseignements ont déjà été fournis en réponse aux demande de propositions 

précédentes, les répondants sont priés de s’y référer ou de fournir toute mise à jour 
nécessaire. 

 Contenu classifié ‒ Si des renseignements classifiés doivent être inclus dans la 
réponse d’un répondant, un engagement dès le début avec SPAC sera nécessaire pour 
faciliter le transfert de renseignements. Ce processus peut prendre plus de temps que 
d’habitude en raison des mesures sanitaires COVID-19 en place. 

 Autorité contractante 

 L’autorité contractante pour la présente Lettre d’intérêt  est : 
Derek Parent 
Chef de l’équipe d’approvisionnement 
Direction ‒ Projet de véhicules blindés 
Services publics et Approvisionnement Canada 

 Demandes de renseignements  

 Toutes les demandes de renseignements et autres communications concernant la 
présente lettre d’intérêt ainsi que les activités de consultation de l’industrie qui y sont 
liées doivent être doivent être adressées exclusivement à l’adresse électronique 
générique de SPAC : PAVCNG.APNGFV@tpsgc-pwgsc.gc.ca. Comme il ne s’agit pas 
d’une de propositions, le Canada ne répondra pas nécessairement à toutes les 
demandes de renseignements. 

 Modifications à la lettre d’intérêt et date de clôture  

 Des modifications pourraient être apportées à la présente lettre d’intérêt; le cas échéant, 
elles seront publiées sur le site achatsetventes.gc.ca. Le Canada demande aux 
répondants de consulter achatsetventes.gc.ca régulièrement pour vérifier les 
modifications apportées, s’il y a lieu. 

 Surveillant de l’équité 

 Le Canada a retenu les services d’une organisation à titre de tiers indépendant en vue 
d’agir comme surveillant de l’équité dans le cadre du processus d’approvisionnement du 
projet relatif aux VCNG. Le rôle d’un SE est d’observer toutes les interactions entre le 
Canada et l’industrie et de fournir une attestation de l’équité, de l’ouverture et de la 
transparence du processus d’approvisionnement.  

 Le surveillant de l’équité devra notamment assumer les responsabilités suivantes : 
a. Examiner toutes les communications et tous les documents liés au processus 

d’approvisionnement. 
b. Participer aux réunions entre le Canada et l’industrie. 
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c. Faire part au Canada de ses commentaires sur des problèmes potentiels en matière 
d’équité. 

d. Attester de l’équité du processus d’approvisionnement. 

 Sécurité 

 Une exemption au titre de sécurité nationale (ESN) a été invoquée et il y aura des 
exigences de sécurité associées au projet de VCNG. Vous pouvez consulter le lien 
suivant pour savoir comment obtenir un contrôle de sécurité : Exigences de sécurité des 
contrats du Gouvernement du Canada ‒ Canada.ca (tpsgc-pwgsc.gc.ca). À l’heure 
actuelle, les répondants ne seront pas tenus d’entamer ce processus. SPAC 
déterminera si le parrainage devient une option viable plus tard dans le processus de 
demande de propositions. 

 Présentation des réponses 

 Tout répondant intéressé doit soumettre ses réponses exclusivement à SPAC par 
courriel à l’adresse suivante : PAVCNG.APVCNG@tpsgc-pwgsc.gc.ca. 

 Les réponses à cette lettre d’intérêt doivent être soumises de manière idéale au plus 
tard le 30 septembre 2021. Comme il s’agit d’une lettre d’intérêt, le Canada acceptera 
les réponses ou les informations supplémentaires fournies après la date et l’heure de 
clôture de la lettre d’intérêt. 

 Le Canada et l’industrie pourraient avoir l’occasion d’entamer des discussions sur les 
exigences et les réponses fournies au cours de rencontres individuelles programmées 
qui pourraient se tenir virtuellement, conformément aux mesures sanitaires établies par 
l’Agence de la santé publique du Canada. Si elle est intéressée, l’industrie doit 
soumettre avec sa réponse un formulaire appendice 1 de l’annexe D dûment rempli.  

 SPAC communiquera directement et séparément avec les répondants inscrits afin de 
planifier les rencontres individuelles. Les réunions auront une durée maximale de deux 
jours ouvrables dans la période estimative précisée au Tableau 1 ‒ Calendrier de projet 
prévu.  

 Le répondant est libre de répondre en anglais ou en français. 

 Traitement des réponses 

 Utilisation des réponses : Les réponses ne seront pas l’objet d’un examen formel. 
Toutefois, le Canada pourra les utiliser pour élaborer ou modifier son approche à l’égard 
de l’approvisionnement ou toute ébauche de document.  

 Équipe d’examen : Des représentants du MDN, de SPAC et d’Innovation, Science et 
Développement économique (ISDE) examineront les réponses de l’industrie. Les 
réponses pourraient être communiquées à un expert-conseil indépendant ou à d’autres 
ressources du GC que le Canada juge nécessaires pour examiner toute réponse. 
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 Le Canada se réserve le droit de rencontrer l’industrie pour discuter de ses réponses. 

 Activité de suivi 

 Le Canada pourra, à sa discrétion, mettre en place des mécanismes de consultation 
subséquents, qui pourraient englober des consultations avec l’industrie, des rencontres 
individuelles avec les répondants, ou communiquer avec des répondants pour leur 
poser des questions supplémentaires ou obtenir des précisions sur un aspect ou un 
autre de ses réponses. 

 Remarque à l’intention des répondants éventuels 

 Les répondants doivent indiquer la personne-ressource de l’entreprise pour les 
communications futures. 

 Ils sont également invités à formuler leurs commentaires, leurs préoccupations et, le cas 
échéant, leurs recommandations sur la manière de combler les besoins ou d’atteindre 
les objectifs décrits dans la présente lettre d’intérêt, ou encore de les améliorer sur le 
plan technique.  

 Les répondants devraient expliquer les hypothèses énoncées dans leur réponse et de 
décrire clairement l’amélioration suggérée ainsi que le motif de celle-ci. Le Canada aura 
le droit d’accepter ou de rejeter n’importe laquelle ou la totalité des suggestions 
proposées. 

 On invite les répondants à indiquer, parmi les renseignements fournis au Canada, tous 
ceux qu’ils considèrent comme exclusifs ou confidentiels. En cas de renseignements 
classifiés, veuillez-vous référer à la section 5.3. Le Canada traitera les réponses 
conformément à la Loi sur l’accès à l’information. Le Canada ne divulguera pas de 
renseignements exclusifs ni de renseignements délicats sur le plan commercial au sujet 
de répondants ou de tiers, sauf dans le cadre prévu par la loi. Pour de plus amples 
renseignements, veuillez consulter https://laws-lois.justice.gc.ca/fra/lois/a-1/.  

 Même si des renseignements commerciaux considérés comme étant de nature 
confidentielle sont fournis (auquel cas ils seront traités en conséquence par le Canada), 
le Canada se réserve le droit de les utiliser aux fins de l’établissement des besoins du 
GC (sujets à modification) et de la planification budgétaire. 

 Les renseignements fournis en réponse à la présente lettre d’intérêt seront divulgués 
uniquement aux fonctionnaires autorisés à participer à l’activité préalable à 
l’approvisionnement. Toutefois, les répondants doivent savoir que certains aspects de 
leur réponse pourraient servir de base à la modification de documents préliminaires en 
cas de préparation de futurs documents d’approvisionnement. 

 On demande aux répondants de préciser si leur réponse, ou une partie de leur réponse, 
est assujettie au Règlement sur les marchandises contrôlées. 
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 Le Canada ne remboursera pas les dépenses engagées pour répondre à cette lettre 
d’intérêt. 
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Annexe A – Exigences techniques 
 Portée 

 Biens livrables pour le projet de VCNG ‒ On s’attend à ce que les éléments suivants 
soient livrés dans le cadre du projet de VCNG : 

1.1.1 Flotte de VCNG -  La flotte de VCNG devrait compter entre 55 et 75 véhicules 
comprenant deux variantes, de combat et de soutien, certains étant équipés d’un poste 
de tir télécommandé (PTT) intégré ou d’une tourelle avec équipage, et comprenant 
l’intégration du commandement, du contrôle, des ordinateurs, des communications, de 
la cyberdéfense, du renseignement, de la surveillance et de la reconnaissance 
(C5ISR). Toutes les variantes doivent partager une plateforme commune de véhicule 
de base, définie comme les composants du véhicule, y compris le châssis, le moteur, 
la chaîne cinématique et la suspension. La maximisation du nombre de pièces en 
commun réduira le besoin de formation, d’outils spéciaux et d’équipement d’essai 
(STTE) et les besoins en pièces de rechange. Il est souhaitable que le VCNG puisse 
fournir un potentiel de développement pour permettre l’intégration d’améliorations 
futures des capacités technologiques et des capacités des systèmes dans de 
nombreux domaines comme la manœuvre, les systèmes d’arme, la protection ou la 
survivabilité, les systèmes humains et les systèmes de communications ou capteurs. 

1.1.2 Équipement auxiliaire : 
a. Système d’entraînement par simulation associé au PTT; et 
b. Trousses de protection blindée supplémentaires. 

1.1.3 Soutien logistique intégré (SLI) ‒ Au moment de l’acquisition initiale de la flotte de 
VCNG, le Canada prévoit acheter un ensemble de SLI pour exploiter et soutenir la 
flotte de VCNG pendant les deux premières années de service. L’ensemble SLI 
pourrait inclure, sans s’y limiter, la formation des membres du cadre initial 
d’instructeurs (FMCI), les publications techniques électroniques, l’approvisionnement 
initial en pièces de rechange et le STTE, le cas échéant. Les exigences en matière de 
SLI seront déterminées en fonction des réactions de l’industrie et des analyses des 
intervenants du GC. Une solution de soutien complète pour répondre aux exigences de 
l’ensemble SLI est détaillée dans la section 4 ci-dessous. 

1.1.4 Soutien en service (SES) ‒ Le projet de VCNG établira également un contrat de SES 
pour soutenir le VCNG pendant sa durée de vie, estimée à 15 ans. Le MDN, SPAC et 
le ministère de l’Innovation, des Sciences et du Développement économique (ISDE) 
élaboreront en collaboration une analyse de rentabilisation de soutien (ARS). L’analyse 
de rentabilisation de soutien (ARS) a pour objet d’améliorer la façon dont les décisions 
en matière d’investissement de soutien sont prises et appuyées et dont les résultats 
sont mesurés au sein du gouvernement du Canada. Le résultat souhaité du processus 
d’ARS représente une solution de soutien personnalisée et optimale qui maximisera la 
valeur pour le Canada grâce à l’optimisation des quatre principes de soutien décrits ci-
dessous : 
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a. Rendement ‒ Faire en sorte que l’équipement de la Défense soit accessible sur le 
plan opérationnel et prêt pour les missions; 

b. Optimisation des ressources – S’assurer que les résultats attendus sont obtenus à 
un prix proportionnel au taux du marché pour des approvisionnements comparables; 

c. Souplesse – Établir un système de soutien adaptable et évolutif qui pourra s’ajuster 
facilement aux changements des besoins opérationnels ou des budgets de 
fonctionnement; et 

d. Retombées économiques – Miser sur les retombées industrielles des 
approvisionnements en matière de défense pour créer des emplois et assurer la 
croissance économique des entreprises au Canada. 
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 Exigences opérationnelles 

 Variantes du VCNG ‒ La flotte de VCNG comprend deux variantes, de combat et de 
soutien. 

3.1.1 VCNG ‒ Variante de combat ‒ flotte de véhicules de mobilité tactique conçus pour 
déplacer au moins quatre (4) personnes munies d’un équipement de protection 
individuelle de combat complet, d’armes personnelles et de fournitures de combat sur 
un terrain complexe. Cette variante adoptera une des trois (3) configurations 
différentes du poste de tir : 
a. PTT; 
b. PTT avec capacité de missiles guidés antichars (ATGM); et 
c. Tourelle avec équipage. 

 
Les quantités exactes de chaque configuration d’armes à livrer ne sont pas encore 
connues, mais il est prévu que la plupart des VCNG variante de combat seront livrés 
avec un PTT sans la capacité ATGM, conformément à l’estimation fournie dans la 
figure 1.  

3.1.2 VCNG ‒ Variante de soutien ‒ flotte de véhicules de mobilité tactique conçus pour 
déplacer au moins deux (2) personnes munies d’un équipement de protection 
individuelle, d’armes personnelles et de fournitures de combat sur un terrain complexe. 
La variante de soutien qui transportera des marchandises et fournira un soutien au 
combat aux variantes de combat. Les quantités et les configurations exactes de la 
variante de soutien ne sont pas encore connues. Certains véhicules de soutien seront 
équipés d’un PTT (sans la capacité ATGM). 

 

 

Figure 1 ‒ Variantes du VCNG et configurations d’armes avec quantités estimatives  

 

Niveau 4 ‒ Quantités 
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 Soutien logistique intégré  

 SLI ‒ L’acquisition de la flotte de VCNG comprendra une solution de soutien complète 
pour répondre aux exigences du SLI. Les exigences énoncées dans la présente section 
SLI s’appliquent également à la section Soutien en service (SES), sauf indication 
contraire. Il est prévu que tous les VCNG seront basés à la base des Forces 
canadiennes de Petawawa, en Ontario. 

 Ingénierie ‒ La solution de soutien de la flotte de VCNG comportera des activités 
d’ingénierie, comme des recherches et appuis techniques (TIES), de la gestion de la 
configuration, ainsi que des améliorations au concept.  

 Formation ‒ Les opérateurs des FAC doivent suivre la formation nécessaire afin de 
pouvoir utiliser la flotte de VCNG en toute sécurité et procéder à sa maintenance. Les 
techniciens des FAC doivent également suivre la formation nécessaire afin de procéder 
en toute sécurité et de manière efficace aux réparations de première, de deuxième et de 
troisième ligne sur la flotte  de VCNG.   

 Entretien ‒ La flotte de VCNG devra être assorti de programmes d’entretien préventif et 
correctif. 

 Publications ‒ On s’attend à ce que le FEO fournisse les publications techniques 
électroniques et les mises à jour suivantes en fonction des besoins. Les publications 
doivent être conformes à la norme S-1000D : manuel de l’opérateur, manuels de 
maintenance préventive et corrective, dessins techniques, listes de pièces en fonction 
de l’analyse du soutien logistique (LSA) (intégrés au manuel de maintenance 
électronique), ainsi que listes des numéros des pièces commerciales (fournies par les 
FEO).  

 Environnement d’information électronique (EIE) ‒ On s’attend à ce qu’un EIE soit 
créé afin de servir de moyen de communication électronique entre le FEO et le MDN 
pour recueillir les commentaires des utilisateurs, transférer des données et de 
l’information (incluant, entre autres, les mises à jour du logiciel et les publications 
techniques les plus récentes) en plus de conserver les données techniques historiques 
à des fins de traçabilité.  

 Soutien logiciel ‒ Tous les logiciels liés à la flotte de véhicules non gouvernementaux 
(y compris les mises à jour) doivent être gérés efficacement par le FEO et doivent 
respecter les protocoles de cybersécurité du FEO et le programme de cyber assurance 
du MDN afin de s’assurer qu’aucun logiciel ou micrologiciel non autorisé, malveillant ou 
involontaire n’est introduit dans la technologie de l’information de la plateforme. 

 Gestion de la configuration ‒ On s’attend à ce que le Canada doive faire appel à un 
programme de gestion de la configuration comprenant : plan de gestion de la 
configuration, système de contrôle de la configuration, processus de contrôle des 
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changements, contrôle des changements techniques, changements au dossier de 
données techniques et comptes rendus sur l’état de la configuration.  

 Gestion de l’obsolescence – L’intention de ce service est de s’assurer que les 
répercussions potentielles d’obsolescence en matière de soutien, d’efficacité et de coûts 
de soutien de l’équipement sont réduites par une combinaison d’activités de gestion 
réactives et proactives réalisées par le FEO. On s’attend à ce que le FEO offre un plan 
de gestion de l’obsolescence comprenant, sans s’y limiter : composants/sous-systèmes 
à risque élevé et rapport des programmes de gestion de l’obsolescence (au besoin).  

 Concept des représentants des services sur le terrain (RST) ‒ Les compétences 
techniques des techniciens des FAC sont essentielles pour cette flotte, en particulier en 
raison du besoin de le déployer et du caractère critique de la capacité de 
fonctionnement dans les endroits isolés. L’utilisation de RST est principalement axée sur 
la formation de techniciens des FAC; toutefois, ils doivent être en mesure d’effectuer les 
tâches de maintenance et les enquêtes techniques.  

 Formation des techniciens – Les RST doivent être des mécaniciens très 
expérimentés, certifiés par le FEO et être des formateurs de techniciens. Jusqu’à ce 
qu’une stabilité de la formation annuelle ait lieu (à déterminer), on pourrait faire appel à 
des RST partout au Canada dans certaines bases principales des Forces canadiennes 
à Petawawa afin de former un nombre prédéterminé d’opérateurs et de techniciens. 
Après avoir atteint la COT, les RST seront employés principalement afin d’aider les FAC 
à titre de conseillers techniques ou pour accroître la capacité de maintenance.  

 Outils et équipement d’essai spécialisés (OEES) ‒ Le FEO doit déterminer et fournir 
tous les OEES requis pour effectuer la maintenance, le diagnostic et la réparation de la 
flotte comme indiqué par le LSA et dans le plan de maintenance. On s’attend à ce qu’au 
moins six (6) ensembles d’OEES soient nécessaires pour cette flotte de VCNG.  

 Pièces de rechange  

4.13.1 Approvisionnement initial ‒ Le projet de VCNG fournira un approvisionnement initial de 
pièces de rechange afin de soutenir une disponibilité déterminée de la flotte. Le FEO 
doit recommander un barème initial pour les pièces de rechange et les sous-systèmes, 
en quantité suffisante, pour permettre cette intention. Le barème des composants de 
rechange et des sous-systèmes reposera sur le rapport de LSA comme convenu entre 
le bureau de gestion de projet (BGP) et le FEO.  

4.13.2 Barème de pièces de rechange (basé sur le LSA) – Un barème initial à l’échelle de la 
flotte basé sur sa distribution sera établi par un effort commun avec le BGP et le FEO. 
Le rapport de LSA sera l’outil utilisé pour élaborer correctement ce barème, afin de 
tenir compte de toutes les tâches de réparations qui seront demandées aux 
techniciens des FAC. La flexibilité pour pouvoir modifier ce barème de façon 
continuelle pendant la durée de vie de la flotte est indispensable, en fonction des 
données enregistrées dans le Système d’information de la gestion des ressources de 
la défense (SIGRD). 
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4.13.3 Collecte de données sur le rendement au cours de la période initiale – La période 
d’approvisionnement initiale permettra d’enregistrer dans le SIGRD suffisamment de 
données concernant les mesures du rendement et l’utilisation des pièces de rechange. 
Ces données serviront à calculer de façon précise la base des besoins en 
approvisionnement pour le reste de la durée de vie de la flotte. 

4.13.4 Pièces prêtes à l’emploi ‒ La notion de pièces prêtes à l’emploi peut être mise en 
œuvre lorsqu’une liste établie de pièces de rechange de première (1re) et deuxième 
(2e) lignes, ainsi que certains articles consommables doivent être fournis dans une 
configuration qui permettra le déploiement rapide pour soutenir une plateforme de 
12 VCNG sur une période de 30 jours. 

 Réparation et révision (R&R) – Les réparations des sous-systèmes ou des 
composants qui dépassent la capacité des techniciens des FAC sont comprises dans le 
processus de R et R.  

 Propriété intellectuelle (PI) ‒ Le Canada doit avoir un accès suffisant à la propriété 
intellectuelle (PI) et au dossier de données techniques (au moins jusqu’au niveau 2) 
pour s’assurer qu’il est en mesure de maintenir en puissance la flotte tout au long de sa 
vie utile. Pour atteindre cet objectif, le Canada a l’intention de recourir à la clause et aux 
conditions uniformisées d’achat (CCUA) concernées.  

 Cyber assurance ‒ Plusieurs systèmes qui sont actuellement disponibles sur le marché 
comportent des caractéristiques plus avancées, comme des outils de diagnostic et un 
système de surveillance des cycles de fonctionnement (HUMS), ainsi que d’autres 
technologies de l’information de la plateforme qui peuvent être vulnérables aux 
cybermenaces. Des mesures de protection matérielle et logicielle appropriées doivent 
être mises en place pour atténuer cette menace et doivent être maintenues pendant tout 
au long de la vie de la flotte. 
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Appendice 1 de l’annexe A – Glossaire des termes et 
définitions  

 
Tableau 4 - Glossaire des termes et définitions 

Terme Définition 

Poids à vide 

Poids du véhicule comprenant le châssis, la carrosserie, le moteur, le blindage de 
niveau 1, les accessoires, ainsi que toutes les matières consommables nécessaires 
au fonctionnement comme le carburant, l’huile à moteur, l’huile à transmission, le 
liquide de refroidissement et le réfrigérant de la climatisation. Le poids à vide ne 
comprend pas les occupants, la cargaison ou les systèmes d’armes 

Poids nominal brut 
du véhicule 
(PNBV) 

Le poids de marche maximal du véhicule doit être la somme du poids à vide et de la 
charge utile maximale. 

Charge utile La capacité restante au-dessus du poids à vide avant d’atteindre le PNBV. 
Formation 
individuelle 

Le moyen par lequel les membres des Forces canadiennes acquièrent et conservent 
les compétences et les connaissances nécessaires tout au long de leur carrière. 

Rôle touchant la 
formation 
individuelle et le 
soutien à la 
formation 

La formation individuelle vise à transmettre les compétences et les connaissances 
nécessaires permettant d’utiliser un véhicule en toute sécurité. Ce rôle tient compte 
de l’éventail complet des terrains permettant d’acquérir les compétences en tant que 
conducteur. 
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Appendice 2 de l’Annexe A ‒ Profil de mission 
 Généralités  

 La flotte de VCNG sera utilisée par le COMFOSCAN pour procurer une survivabilité et 
une mobilité tactique à des forces à haut niveau de préparation dans tout le spectre des 
conflits. On compte sur la capacité de la flotte de VCNG de fonctionner de manière 
continue avec un minimum de pannes, de dommages et d’entretien, tout en étant 
soumis aux exigences d’un théâtre d’opérations dynamique. Le VCNG sera utilisé dans 
des environnements où la menace est d’intensité faible, moyenne et élevée et devrait se 
trouver hors route environ 30 % du temps. Le VCNG doit fonctionner dans une grande 
variété de températures (-32 °C à +49 °C) et de climats, allant des climats tempérés aux 
conditions extrêmes observées dans le désert ou les tropiques (taux d’humidité de 0 à 
100 %). Le VCNG sera exploité sur des routes de qualité variable, allant des autoroutes 
pavées aux chemins de terre, et dans la plupart des cas sur un terrain accidenté ou 
inégal. Il doit également être utilisé dans une combinaison d’environnements urbains ou 
ruraux situés en terrain montagneux, dans des plaines, en région boisée ou dans la 
jungle.  

 Scénarios tactiques  

 La variante de combat du VCNG sera nécessaire en appui aux types d’opérations 
énumérés ci-dessous :  
a. Surveillance ‒ Au cours de ces types de missions, les véhicules manœuvreront en 

terrain ouvert ou opéreront secrètement en terrain complexe ou dans des zones 
boisées pour effectuer des tâches d’observation à l’aide d’équipement de 
surveillance; et 

b. Action de combat ‒ Les patrouilles sont souvent effectuées afin d’assurer la stabilité 
et la sécurité de la population locale. Les VCNG effectueront des patrouilles montées 
dans diverses zones, ce qui les obligera à se déplacer à différentes vitesses et à 
manœuvrer efficacement dans des foules et des rues étroites. L’accélération est un 
facteur clé dans ces missions afin d’éviter efficacement les tirs d’armes légères et les 
embuscades.   

 Exigences des missions opérationnelles  
Pour mener efficacement des opérations tactiques sur le champ de bataille tout au long du 
spectre des conflits, le VCNG doit pouvoir manœuvrer rapidement vers différents endroits. Les 
zones d’opérations actuelles et futures resteront vastes et nécessiteront un mouvement de transit 
rapide pour influencer la bataille de manière efficace et décisive. Une zone d’opération standard 
peut être considérée comme étant aussi grande que 400 x 400 km. Par conséquent, la capacité 
de manœuvrer dans cette zone est primordiale. La capacité de manœuvrer sur une distance 
allant jusqu’à 200 km avant d’effectuer une mission tactique est une estimation raisonnable de 
l’utilisation du véhicule. On prévoit une accumulation de kilométrage annuelle moyenne par 
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véhicule de 8 000 km, ce qui comprend les situations opérationnelles, de garnison et de 
formation.  

 Utilisation 

 Estimation de l’utilisation du VCNG pour une période d’un an : 
a. Au Canada pour une formation : 

i. Distance : Entre 2 000 et 3 000 km; 
ii. Système d’armes principal : prévu pour tirer jusqu’à 500 munitions; et 
iii. Système d’armes secondaire : prévu pour tirer jusqu’à 5 000 munitions. 

b. Déployé dans le cadre d’opérations (les plages proviennent du large éventail 
d’opérations où le VCNG sera utilisé) : 
i. Entre 5 000 et 8 000 km.  
ii. Système d’armes principal : il est prévu de tirer entre 100 et 1 600 munitions; 
iii. Système d’armes secondaire : il est prévu de tirer entre 500 et 5 000 munitions. 

 Profil d’une mission de surveillance  

 Le VCNG sera utilisé 25 % du temps à des fins de surveillance, ce qui ne représente 
pas 25 % du kilométrage annuel. Les niveaux d’activité quotidienne moyens sont les 
suivants :  
a. Distance de déplacement : 20 km, répartis de la façon suivante :  

i. Routes principales (pavées) et secondaires (vitesse moyenne de 70 km/h) : 
5 km;  

ii. Sentiers et chemins rudimentaires (vitesse moyenne de 50 km/h) : 6 km;  
iii. Terrains hors route modérément accidentés (légèrement vallonnés) [vitesse 

moyenne de 35 km/h] : 8 km; et 
iv. Terrains à faible traficabilité/terrains hors route très accidentés (meilleure vitesse 

possible) : 1 km.  
b. Moteur ‒ en marche : 6 heures, au ralenti : 16 h, à l’arrêt : 2 heures.  
c. Systèmes d’armes ‒ Imageur thermique (IT) ‒ 8 heures (les commandes de 

stabilisation doivent être utilisées pendant le déplacement et lorsque le viseur de l’IT 
fonctionne).  

d. Systèmes d’armes ‒ Optique de jour ‒ 8 heures. 
e. Systèmes de communication - 24 heures. 
f. Système de navigation ‒ Lorsque le moteur tourne. 
g. Dispositif d’amélioration de la vision du conducteur – en marche pendant les 

déplacements dans l’obscurité.  

 Profil de la mission de combat  

 Le VCNG sera utilisé 75 % du temps à des fins de combat, ce qui ne représente pas 
75 % du kilométrage annuel.  Les niveaux d’activité quotidienne sont les suivants :  
a. Distance de déplacement ‒ 400 km, répartis de la façon suivante :   
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i. Routes principales (pavées) et secondaires (vitesse moyenne de 70 km/h) : 
100 km;   

ii. Sentiers et chemins rudimentaires (vitesse moyenne de 50 km/h) : 100 km;   
iii. Terrains hors route modérément accidentés (légèrement vallonnés) [vitesse 

moyenne de 35 km/h] : 140 km;   
iv. Terrains hors route modérément accidentés (vitesse minimale de 5 km/h) : 

40 km;   
v. Terrains à faible traficabilité/terrains hors route très accidentés (meilleure vitesse 

possible) : 20 km;  
vi. Franchissement d’un cours d’eau peu profond : huit fois (aucune préparation 

requise);   
vii. Montée et descente d’une pente de 20 m inclinée à 60 % : cinq fois;   
viii. Immobilisation, arrêt moteur et démarrage dans une pente inclinée à 60 % : une 

fois;   
ix. Franchissement d’une pente de talus de 100 m inclinée à 30 % : cinq fois 

(chaque direction);   
x. Récupération : cinq fois par opération tactique; et 
xi. Amélioration de la vision du conducteur : en continu pendant la conduite dans 

l’obscurité.  
b. Moteur ‒ en marche : 16 h, au ralenti : 4 h, à l’arrêt : 4 heures.   
c. Systèmes d’armes ‒ (Les commandes de stabilisation doivent être actionnées en 

déplacement et lorsque le viseur IT fonctionne) :   
i. Tous les systèmes sont en marche : 18 heures;   
ii. Rotation et élévation exercées pour l’arme : toutes les 15-30 min; et 
iii. Le système de stabilisation fonctionne sur les terrains hors route modérément 

accidentés comme suit :   
a) Meilleure vitesse : 2 km; et    
b) Vitesse minimale : en continu.  

d. Armes :   
i. Armement principal : 60 munitions;   
ii. Armement secondaire : 200 munitions; 
iii. Communications : 24 heures; et 
iv. Systèmes de navigation : Lorsque le moteur tourne. 

 Profil de mission de la variante de soutien  

  Les niveaux d’activité quotidienne sont les suivants :  
a. Distance de déplacement ‒ 200 km, répartis de la façon suivante :   

i. Routes principales (pavées) et secondaires (vitesse moyenne de 
70 km/h) : 120 km;   

ii. Sentiers et chemins rudimentaires (vitesse moyenne de 40 km/h) : 40 km;   
iii. Toutes les routes, vitesse minimale de 5 km/h : 20 km   
iv. Terrains hors route modérément accidentés (légèrement vallonnés) [vitesse 

moyenne de 20 km/h] : 14 km; 
v. Terrains à faible traficabilité/terrains hors route très accidentés (meilleure vitesse 

possible) : 6 km.  
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vi. Franchissement d’un cours d’eau peu profond : une fois (aucune préparation 
nécessaire);   

vii. Montée et descente d’une pente de 20 m inclinée à 60 % : deux fois;   
viii. Immobilisation, arrêt moteur et démarrage dans une pente inclinée à 60 % : une 

fois;   
ix. Franchissement d’une pente de talus de 100 m inclinée à 30 % : deux fois 

(chaque direction);   
x. Récupération : une fois par opération tactique; et 
xi. Amélioration de la vision du conducteur : en continu pendant la conduite dans 

l’obscurité.   
b. Moteur - en marche : 8 heures, ralenti : 12 h, à l’arrêt : 4 heures.   
c. Systèmes d’armes - (Les commandes de stabilisation doivent être actionnées en 

déplacement et lorsque le viseur IT fonctionne) : 
i. Tous les systèmes sont en marche : 20 heures; et 
ii. Rotation et élévation exercées pour l’arme : toutes les 15-30 min. 

d. Armes :  
i. Armement principal : 50 munitions; et   
ii. Armement secondaire : 200 munitions.   

e. Systèmes de communication et de navigation : 24 heures.  

 Modes de veille silencieuse/d’arrêt 

 Une veille silencieuse sera menée par le VCNG pour des durées variées. Pendant une 
veille silencieuse, l’équipement suivant, au minimum, sera mis en marche pour 
demeurer efficace au combat :  
a. PTT ‒ Le PTT sera activé pendant la durée de la période de veille silencieuse. Le 

PTT se déplacera en azimut et en élévation pendant environ 30 % de la période;  
b. Équipement de communication ‒ L’équipement de communication restera allumé en 

tout temps, mais un trafic minimal sera probablement reçu ou envoyé;  
c. Terminaux de gestion des batailles (TGB) ‒ Les TGB continueront d’être surveillés, 

mais le passage d’un écran à l’autre sera limité; et 
d. Système d’extinction des incendies ‒ Le système d’extinction des incendies restera 

activé en cas d’urgence.  

 Le mode arrêt sera utilisé par le VCNG pour effectuer des arrêts de courte durée et de 
maintenir leur position tactique. L’équipement suivant, au minimum, sera mis en marche 
pour demeurer efficace au combat :  

a. PTT ‒ Le PTT sera activé pour la durée de la période d’arrêt. Le PTT se déplacera 
en azimut et en élévation pendant environ 70 % de la période;  

b. Équipement de communication ‒ L’équipement de communication restera allumé en 
tout temps et on peut s’attendre à ce que le trafic normal soit reçu et envoyé par ces 
moyens;  

c. TGB ‒ Le TGB sera fonctionnel selon une utilisation normale; et 
d. Système d’extinction des incendies  Le système d’extinction des incendies restera 

activé en cas d’urgence.  
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Appendice 3 de l’Annexe A ‒ concept de soutien des 
FAC 

 Généralités  

 Cette section est présentée à titre d’information seulement et on y décrit en termes 
généraux la façon dont on assure le soutien des véhicules militaires au sein des FAC. 
Le concept précis de soutien pour le VCNG sera décrit en détail à la suite cette lettre 
d’intérêt et dans le cadre de l’analyse de rentabilité du soutien.  

 Chaîne d’approvisionnement  

 Les FAC possèdent deux dépôts d’approvisionnement principaux au Canada (Edmonton 
et Montréal), dans lesquels on reçoit et on classe le matériel des fournisseurs. De plus, 
le soutien matériel au niveau du dépôt pour le matériel particulier au COMFOSCAN sera 
effectué par le Dépôt des opérations spéciales (DOS) à la BFC Petawawa. Le DOS sera 
un élément clé de la chaîne logistique du VCNG. À partir de chacun de ces 
emplacements, le matériel est expédié à tous les lieux d’approvisionnement des FAC. 
En ce qui concerne les pièces de rechange, il y a habituellement un niveau de stock 
attribué à chaque emplacement selon les types de flotte de l’unité concernée, la taille de 
cette flotte, la fréquence des entraînements, ainsi que le type de maintenance qui peut 
être effectué à cette unité précise. Ces niveaux de stock se nomment barèmes. L’un des 
dépôts d’approvisionnement sert habituellement à expédier une partie importante de 
matériel utilisé dans les opérations internationales.  

 Analyse du soutien logistique (LSA) 

 Le LSA est le processus permettant de déterminer le soutien logistique nécessaire pour 
un nouveau système/équipement. Ce processus est composé de tâches et d’actions 
nécessaires à l’établissement et à la quantification des besoins en ressources 
logistiques et à l’optimisation de ces ressources (type, quantité et distribution) en 
matière de leur disponibilité et des coûts de leur cycle de vie. Ce processus comprendra 
des données relatives à des tâches de maintenance préventive et corrective. De plus, 
les ressources nécessaires pour effectuer les tâches de maintenance seront 
déterminées. Parmi ces ressources figurent des pièces de rechange, des pièces 
consommables, des OEES et du personnel. La structure des données de l’analyse du 
soutien logistique doit être celle du relevé d’analyse du soutien logistique (LSAR). 
Habituellement, la base de données du LSAR comprend les éléments suivants :  
a. Tous les composants (y compris les pièces réparables et les consommables); 
b. Les renseignements du fabricant, le total des éléments remplaçables sur place 

(LRU)/pièces de rechange et une estimation des coûts d’une unité; et 
c. Pièces de rechange recommandées : Les pièces de rechange recommandées 

seront utilisées pour créer la liste des pièces de rechange recommandées (LPRR) et 
indiquer si un article est un article d’intérêt pour la maintenance (AIM). 
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d. Les données de l’analyse du soutien logistique énumérées ci-dessous sont insérées 
dans le relevé d’analyse du soutien logistique si elles sont considérées comme des 
articles d’intérêt pour la maintenance : 

i. Le taux d’échec; 
ii. La durée moyenne des réparations (nombre d’heures); 
iii. La durée de conservation (nombre de mois); 
iv. Concept de maintenance; et 
v. Fréquence de la maintenance préventive. 

 Système de gestion de l’équipement terrestre 

 Maintenance préventive et corrective – En ce qui concerne la maintenance de 
l’équipement des VCNG, les activités de maintenance peuvent être classées en 
maintenance préventive ou corrective et sont définies comme suit : 
a. Maintenance préventive – Elle est habituellement effectuée par les opérateurs; 

cependant, les inspections plus approfondies sont effectuées par les techniciens des 
FAC. La fréquence et les aspects particuliers de ces inspections plus approfondies 
seront pris en compte dans les résultats de l’ASL; et 

b. Maintenance corrective ‒ Tâches de réparation de maintenance effectuées par des 
techniciens des FAC. La division des responsabilités de chaque niveau en matière 
de maintenance corrective est déterminée par l’ASL. Les responsabilités et la 
formation données aux techniciens des FAC doivent être du même niveau que celles 
offertes aux techniciens certifiés du FEO, afin d’assurer l’entretien courant de la flotte 
par des techniciens des FAC lors d’opérations déployées. La capacité de 
diagnostiquer la majorité des défaillances et de les réparer sur les flottes le plus loin 
possible est essentielle pour assurer le maintien du niveau le plus élevé de 
disponibilité des flottes et, par conséquent, est essentielle au succès de la mission. 
En tenant compte de cette exigence, le rapport de l’ASL doit être suffisamment 
détaillé pour réaliser cet objectif. 

 Niveaux des tâches de maintenance – Conformément au manuel des systèmes de 
gestion de l’équipement terrestre des FAC, B-GL-342-001/FP-000, le niveau de 
maintenance est une mesure du contenu de la maintenance/de l’ingénierie et du temps 
nécessaire à l’exécution d’une tâche. Les tâches sont classées en niveaux pour indiquer 
l’envergure des travaux qui devraient normalement être exécutés par les unités de 
maintenance, et les listes des réparations permises (LRP) sont basées sur ces mêmes 
niveaux. Les échelons de maintenance sont les suivants : 
a. Niveau un – C’est à ce niveau que s’effectuent la maintenance de l’opérateur et la 

maintenance préventive, notamment l’entretien courant, le diagnostic des 
défectuosités ainsi que les tâches de maintenance corrective de nature mineure. 
L’expression « de nature mineure » suppose une courte durée (moins de quatre (4) 
heures) et des réparations relativement simples. Les tâches habituelles de 
maintenance de premier niveau comprennent des réparations comme le 
remplacement de composantes, la réparation des freins et la réparation de la 
suspension;  
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b. Niveau deux – Le niveau deux comprend la maintenance corrective effectuée sous 
forme de réparation ou de remplacement de pièces et d’ensembles, qui est limitée 
par le temps seulement (en fonction de la campagne, mais qui exige au plus 24 
heures). Les tâches habituelles de maintenance de deuxième niveau comprennent le 
remplacement du moteur et de la transmission; 

c. Niveau trois – Le niveau trois comprend la maintenance corrective de plus longue 
durée que le niveau deux. Les tâches habituelles de maintenance de troisième 
niveau comprennent la réparation et la révision du VCNG, la remise en état des 
assemblages, la reconstruction de composantes mineures comme les boîtes de 
transfert, les moyeux/blocs d’entraînement d’essieu, le calibrage limité, la remise en 
état et la fabrication limitée; et 

d. Niveau quatre – Le niveau quatre comprend la révision complète de l’équipement. 
Elle comporte la fabrication complète selon des spécifications de conception, la 
modernisation, les améliorations de mi-durée et probablement une chaîne de 
production.  

 COMFOSCAN – Différences de soutien à la maintenance – Les tâches de 
maintenance de niveau un et de niveau deux du VCNG seront exécutées par les FAC 
pendant la durée de vie du véhicule. Le concept de maintenance du COMFOSCAN est 
fondamentalement similaire à celui des FAC en ce qui concerne l’exécution régulière de 
toutes les réparations de niveau un et deux, tant en garnison que dans les 
emplacements opérationnels (déploiements). Cependant, contrairement à la pratique de 
l’Armée canadienne, le programme de maintenance du COMFOSCAN comprendra 
l’exécution de tâches de maintenance limitées de niveau trois pour répondre aux 
circonstances uniques des situations opérationnelles (déploiements). En garnison, il est 
prévu que les réparations de niveau trois soient effectuées par le fabricant d’équipement 
d’origine. Afin de fournir une base pour la question d’évaluation des tâches de 
maintenance, il sera supposé que le COMFOSCAN effectuera environ 30 % des tâches 
de maintenance de niveau trois prévues.  

 Postes militaires des Forces armées canadiennes pour la maintenance des VCNG 
– Les postes militaires suivants sont liés à la maintenance des VCNG : 
a. Technicien de véhicules (TECH V) – Les techniciens de véhicules ont la 

responsabilité d’entretenir, de réparer et de remettre en état les véhicules terrestres 
et l’équipement connexe afin de les maintenir en bonne condition. Les techniciens de 
véhicules assument les responsabilités suivantes :  
i. Inspecter, réparer, remettre en état et modifier tous les types d’équipement et 

de pièces d’automobile; 
ii. Réparer, régler et modifier les systèmes automobiles; 
iii. Réparer, régler, remettre en état et modifier l’équipement entretenu, 

notamment les génératrices et les dispositifs de chauffage à combustible; 
iv. Utiliser et entretenir les outils courants et spécialisés, l’équipement 

hydraulique, mécanique et pneumatique de base d’un garage et le matériel de 
soudage oxyacétylénique; 
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v. Récupérer tous les véhicules utilisés par l’Armée de terre à l’aide de camions 
de remorquage ordinaires et de véhicules de récupération à roues et à 
chenilles spécialisés; 

vi. Conduire des véhicules de tout genre, des petits véhicules de soutien aux 
porteurs de chars; et 

vii. Préparer et traiter les documents d’entretien relatifs aux commandes de 
travaux, aux fiches de temps individuelles et aux formulaires de demande de 
pièces de rechange. 

 
b. Technicien d’armement (TECH ARMT) – Entretenir et réparer des armes, des 

systèmes d’arme et de l’équipement auxiliaire similaire. Les techniciens d’armement 
sont principalement responsables de la maintenance et de la réparation des 
équipements suivants : 

 
i.  Fusils, mitraillettes et armes de poing; 
ii. Mitrailleuses et armes antichars non guidées; 
iii. Adaptateurs sous-calibre; 
iv. Dispositifs d’entraînement (y compris les simulateurs); 
v. Lance-grenades, mortiers et systèmes de lancement; 
vi. Armes légères et systèmes de tourelles pour les véhicules de combat blindés; 

et 
vii. Composantes mécaniques de poste de tir télécommandé (PTT). 

 
c. Technicien en électronique et optronique (terre) (tech EO (T)) – Les techniciens en 

électronique et optronique font la maintenance, la réparation et la modification des 
systèmes de conduite de tir pour faire en sorte que les munitions atteignent avec 
précision les objectifs voulus. Leurs principales responsabilités sont les suivantes : 

 
i. Inspecter les types d’équipement suivants, les tester, en diagnostiquer les 

défectuosités, les régler, les réparer, les remettre en état et les modifier : 
équipement électrique, mécanique, électromécanique, électronique et 
optoélectronique, instruments optiques et systèmes de conduite du tir (armes 
et missiles); 

ii. Réparer les systèmes de surveillance et les dispositifs d’observation à 
imagerie thermique; 

iii. Faire la maintenance des systèmes de navigation par satellite des véhicules; 
iv. Faire la maintenance des systèmes de fibres optiques; 
v. Réparer les systèmes laser; 
vi. Effectuer la maintenance des appareils d’essais optiques, électriques et 

électroniques; 
vii. Réparer les groupes électrogènes portatifs et montés sur remorques; 
viii. Utiliser des outils et des appareils généraux et spécialisés et en assurer la 

maintenance; et 
ix. Composantes électriques et optiques des PTT. 

 
d. Technicien des matériaux (TECH MAT) – Les techniciens des matériaux 

entretiennent et réparent les véhicules terrestres et tous les équipements connexes. 
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Ils sont spécialisés dans la soudure, la couture et tout ce qui implique le travail avec 
des matières premières. Leurs principales responsabilités sont les suivantes : 

 
i.  soudage; 
ii. usinage; 
iii. tôlerie; 
iv. peinture; 
v. réparation et remplacement des systèmes blindés; et 
vi. travail avec du textile, de la fibre de verre et du composite. 

 
e. Technicien des transmissions (SIG TECH) ‒ Le rôle du technicien des transmissions 

est de fournir des systèmes de communication et d’information filaires et sans fil 
rapides et fiables en utilisant des systèmes de voix et de données de pointe. Ils font 
également partie d’une vaste équipe qui fournit des services de communication et 
d’information aux unités de l’Armée de terre et aux Forces armées canadiennes 
(FAC) partout au pays et dans le monde entier. Les spécialistes des systèmes de 
communication et d’information de l’Armée de terre ont pour tâche d’installer, de 
désinstaller, de faire fonctionner, d’entretenir et de réparer des systèmes de 
communication et d’information de pointe, y compris les éléments suivants : 

 
i. Systèmes d’information et de communication avec ou sans fil; 
ii. Systèmes de communication à large bande par radio, satellite et micro-ondes; 
iii. Systèmes de communication à large bande par fibre optique ou fil de cuivre; 

et 
iv. Formation relative aux services de communication voix et données. 

 BGP du VCNG et équipe de gestion de l’équipement (EGE) du VCNG – L’acquisition 
et l’introduction du VCNG en service dans les Forces armées canadiennes, y compris la 
période initiale de soutien (normalement deux ans), seront la responsabilité du BGP du 
VCNG. Le BGP travaillera avec l’équipe de gestion de l’équipement du VCNG (EGE 
VCNG) afin d’assurer une transition sans heurts du VCNG vers sa phase de soutien à 
long terme. Cette transition s’achèvera normalement avec les dernières livraisons des 
véhicules et des articles de SLI connexes du contrat d’acquisition du VCNG. Il est 
possible que l’EGE puisse augmenter ses fonctions de soutien avec la participation de 
l’industrie, mais cela sera déterminé pendant la phase de définition du projet. 

 Système d’information de la gestion des ressources de la défense (SIGRD) – Il 
s’agit de l’outil de planification des ressources de l’entreprise (PRE) des FAC utilisé par 
l’entremise d’une plateforme SAP SE. On l’utilise pour gérer tous les calendriers de 
maintenance préventive de l’équipement, pour enregistrer toutes les activités de 
maintenance corrective et pour gérer les pièces de rechange. Ce système est 
continuellement amélioré pour enregistrer les mesures de rendement en matière de 
disponibilité des flottes des FAC et de leurs sous-systèmes et composants respectifs, 
ainsi que pour les mesures de rendement en ce qui concerne tous les processus de 
maintenance des FAC, afin d’assurer une amélioration continue en tout temps. Pour 
faciliter le transfert initial des données techniques du VCNG du FEO au SIGRD, le 
format de la structure des données sera détaillé dans la DP. 
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 Formation des opérateurs et les responsables de l’entretien – Lors de l’acquisition 
d’une nouvelle flotte, la formation des opérateurs et des responsables de l’entretien est 
habituellement coordonnée au préalable dans le cadre de l’achat initial, ce qui permet 
aux FAC d’utiliser la flotte au moment de la livraison initiale. La prestation de cette 
formation se présente habituellement sous deux catégories : une formation qui couvre 
un nombre précis d’opérateurs et de responsables de l’entretien et de formateurs 
d’opérateurs et de responsables de l’entretien désignés ou une formation continue 
offerte par le FEO selon un calendrier établi. Pour la première option, la responsabilité 
du maintien de la compétence à long terme repose sur les FAC, et pour la deuxième 
option, cette responsabilité incombe au FEO. La formation des responsables de 
l’entretien devrait, dans la mesure du possible, être ciblée pour chacun des cinq postes 
de responsables de l’entretien, comme précité dans la présente section. Le contenu du 
cours de formation pour les opérateurs et les responsables de l’entretien comprend les 
éléments suivants : 
a. Formation pour les opérateurs : 

 
i. Conduite et utilisation en toute sécurité du VCNG; 
ii. Opération des sous-systèmes d’armement, de surveillance, d’électronique et de 

communication du VCNG; 
iii. Entretien (préventif) par l’opérateur du VCNG et de ses sous-systèmes; et 
iv. Autodépannage de l’opérateur. 

 
b. Contenu du cours de maintenance : 

 
i. Conduite et utilisation en toute sécurité du VCNG; 
ii. Tâches de diagnostic et de maintenance; 
iii. Tâches de maintenance corrective pour les réparations de niveau un, de niveau 

deux et de niveau trois limité; 
iv. Dépannage complexe; 
v. Étalonnage et réparation de l’outillage spécialisé et de l’équipement d’essai; et 
vi. Maintenance des supports de formation. 
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Annexe B – Application de la Politique des retombées 
industrielles et technologiques (RIT)  
Le Canada a reçu des commentaires de l’industrie sur les possibilités de retombées 
économiques liées au projet de véhicules de combat de nouvelle génération (VCNG). Comme 
nous continuons à tenir compte de l’industrie au cours de ce processus de lettre d’intérêt, nous 
apprécions tout commentaire supplémentaire ou actualisé de l’industrie. 
 
La Politique des retombées industrielles et technologiques, y compris la proposition de valeur, 
peut s’appliquer au projet de VCNG. La prise de contact avec les entreprises par l’entremise de 
la LI contribuera à déterminer l’application de la Politique et la façon dont le Canada pourrait 
obtenir des possibilités d’avantages économiques grâce à cet achat.  

 La Politique des RIT, notamment la proposition de valeur 

 La Politique des RIT est un outil puissant qui sert à attirer des investissements. Les 
entreprises qui concluent des marchés d’approvisionnement en matière de défense sont 
tenues de mener des activités commerciales au Canada dont la valeur équivaut à celle 
du marché. La Politique des RIT encourage les entreprises à s’établir au Canada ou à y 
accroître leur présence, à renforcer leurs chaînes d’approvisionnement au pays ainsi 
qu’à développer des capacités industrielles canadiennes. 

 La Politique des RIT vise à soutenir la viabilité à long terme et la croissance du secteur 
de la défense du Canada, y compris les petites et moyennes entreprises (PME) de 
partout au pays, à stimuler l’innovation au Canada au moyen de la recherche et 
développement (R-D), à soutenir le perfectionnement des compétences et la formation 
ainsi qu’à accroître le potentiel d’exportation des entreprises établies au Canada. La 
Politique des RIT comprend une PV, qui exige des soumissionnaires qu’ils se fassent 
concurrence en fonction des retombées économiques que leur soumission pourrait offrir 
au Canada. Les soumissions retenues sont sélectionnées en fonction du prix, du mérite 
technique et de leur PV. Les engagements relatifs à la PV pris par le soumissionnaire 
retenu deviennent des obligations contractuelles dans le contrat subséquent. 

 Pour en savoir plus sur la Politique des RIT, consultez le site www.canada.ca/rit. 

 Capacités industrielles clés 

 Dans l’espoir d’optimiser l’impact économique de la PV, le Canada utilisera la Politique 
des RIT en vue d’encourager les entrepreneurs du secteur de la défense à investir dans 
les capacités industrielles clés (CIC). Les CIC sont en harmonie avec la politique de 
défense du Canada, Protection, Sécurité, Engagement, et le Plan pour l’innovation et les 
compétences en soutenant le développement des compétences et en favorisant 
l’innovation dans le secteur de la défense du Canada. Les CIC sont liées à des 
domaines de technologies émergentes qui présentent un potentiel de croissance rapide 
et des débouchés importants, à des capacités établies par rapport auxquelles le Canada 
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est concurrentiel à l’échelle mondiale et à des domaines où la capacité nationale est 
essentielle à la sécurité du pays. 

 À la lumière de l’analyse préalable du projet de DAABS, cet approvisionnement englobe 
les CIC suivantes : blindage, aux solutions pour véhicules terrestres, systèmes 
électro-optiques/infrarouges (EO/IR) et soutien en service (SES), dans lesquelles le 
Canada a des capacités de calibre mondial. Le Canada cherchera à encourager des 
partenariats et des possibilités économiques à valeur élevée pour soutenir la croissance 
du secteur de la défense du Canada, ainsi qu’à stimuler la participation à la chaîne 
d’approvisionnement et favoriser le développement des compétences et la formation 
pour l’industrie du Canada. 

 Voici les définitions des CIC concernées par ce projet : 

2.3.1 Blindage : métal, céramique, composite ou autres matériaux utilisés pour la protection 
des véhicules et des soldats. Il peut s’agir du développement et de la fabrication de 
matériaux sous-jacents, ainsi que de la conception et de la fabrication de solutions 
particulières de blindage pour des applications militaires, de sécurité et de maintien de 
l’ordre. 

2.3.2 Solutions pour véhicules terrestres : Conception, ingénierie, fabrication avancée, 
intégration et essais de véhicules de combat et d’appui au combat sophistiqués. 

2.3.3 Systèmes électro-optiques (EO) et infrarouges (IR) : Conception, fabrication et 
intégration de systèmes électro-optiques et infrarouges aux fins de surveillance, de 
reconnaissance, de vision nocturne et de ciblage. Cette catégorie comprend 
également des composants et des ensembles qui influent considérablement sur les 
capacités des systèmes, de même qu’un logiciel qui améliore le rendement des 
systèmes ou contribue à améliorer l’exploitation des renseignements recueillis par les 
capteurs. Ces systèmes peuvent être utilisés dans les domaines militaire ou civil et ils 
se trouvent dans de nombreux médias comme les plateformes aéroportées, les 
satellites, les véhicules motorisés, les navires et les sous-marins ou dans des 
infrastructures fixes. 

2.3.4 Le soutien en service représente un ensemble de capacités nécessaires au 
fonctionnement et au maintien en puissance d’une série de plateformes et de 
systèmes militaires qui opèrent dans tous les domaines au cours de leur durée de vie. 
Dans ce contexte, l’expression « fonctionnement et maintien en puissance » comprend 
une vaste gamme d’activités, dont la maintenance, la réparation et révision; le 
diagnostic, le pronostic et la gestion de la santé; les pièces de rechange et la gestion 
de la chaîne d’approvisionnement; la gestion de la configuration; les modifications et 
mises à niveau des logiciels et du système pour une amélioration de la capacité et un 
prolongement de la durée de vie; une intégration globale du soutien technique. 
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Annexe C – Questions à l’intention de l’industrie  
 Portée/contexte  

 Les questions suivantes visent à inviter l’industrie à générer des renseignements et à 
promouvoir la discussion qui permettra au Canada de développer davantage les 
exigences.  

 Les répondants sont encouragés à fournir tout renseignement qu’ils jugent utile dans 
leurs réponses ou qui pourrait s’appliquer au projet de VCNG.  

 Les répondants sont priés de fournir des réponses aussi détaillées que possible et 
d’indiquer des références, telles que des rapports d’essai, pour montrer comment les 
véhicules répondent aux exigences énoncées.  

 Sauf indication contraire, les questions se rapportent à l’ensemble de la flotte de VCNG 
et les réponses doivent prendre en considération toutes les variantes décrites à 
l’Annexe A, paragraphe 3.1. 

 Les références à la protection balistique, aux dispositifs explosifs de circonstance et aux 
mines sont conformes au STANAG 4569. 

 Le Canada invite l’industrie à participer et à collaborer avec le Canada par l’entremise 
de cette lettre d’intérêt et de futurs événements d’engagement, afin d’aider le Canada à 
élaborer une solution de soutien d’une manière éclairée par l’industrie et conforme au 
processus de l’ARS. La communication des leçons apprises par l’industrie, des 
meilleures pratiques et des faits concernant la prestation du soutien en service 
bénéficiera à l’industrie et au Canada, qui auront une meilleure connaissance de 
l’industrie. 

 Questions d’ordre financier 

 Les questions d’ordre financier sur la flotte de VCNG ont pour but de demander des 
renseignements indicatifs sur les coûts. Il est demandé aux répondants de fournir un 
ordre de grandeur approximatif (OGA) ou indicatif pour le plus grand nombre possible de 
postes, sur la base de leur expérience de la gestion de programmes similaires. Si un 
élément de coût précis ne peut pas être fourni, ou est inclus dans le prix d’un autre 
article, les répondants sont encouragés à fournir une explication. 

 Les répondants sont priés de remplir les tableaux financiers 8 et 9 dans la mesure du 
possible. Ils sont priés d’inclure toute hypothèse ou contrainte pertinente, de même que 
toute information supplémentaire susceptible de préciser la portée ou le niveau d’effort 
associé. 

 Aux fins de l’établissement des coûts uniquement, les répondants doivent assumer la 
quantité de véhicules mentionnée à l’Annexe A, figure 2 - Variantes du VCNG et 
configurations d’armes avec quantités estimées.  
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 Aux fins de l’établissement des coûts uniquement, les répondants devront fournir tous 
les raccords, les montages, les adaptateurs, les systèmes de commande de tir et tous 
les travaux d’intégration nécessaires pour permettre le bon fonctionnement du PTT. 

 Les répondants sont encouragés à fournir tout renseignement supplémentaire sur les 
coûts qui, selon eux, pourrait être utile au Canada. 
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Annexe D – Invitation aux réunions individuelles  
Le gouvernement du Canada (GC) offre la possibilité aux représentants de l’industrie de participer 
à des réunions individuelles (qui peuvent être virtuelles) afin de discuter des exigences du 
Canada et des réponses fournies par les répondants. 
 
Les dates prévues pour les réunions individuelles sont du 25 octobre au 
3 décembre 2021. 
 
Voici les renseignements généraux portant sur les rencontres avec l’industrie :  
 

 Les demandes de rencontres individuelles, accompagnées de la réponse à la lettre 
d’intérêt, doivent être reçues au plus tard le 30 septembre 2021. 

 Les demandes doivent être certifiées par un représentant autorisé de l’entreprise. 
 Au plus deux jours de rencontre seront accordés par représentant de l’industrie.  
 Les rencontres individuelles auront lieu de 9 h à 12 h et de 13 h à 16 h, heure avancée 

de l’Est (HAE). 
 Les créneaux horaires seront attribués de façon prioritaire. 

 
Les objectifs des rencontres individuelles sont d’obtenir des renseignements supplémentaires 
concernant les éléments suivants : 
 

 précisions sur les questions de l’annexe C ou sur le projet de VCNG; 
 première rétroaction du GC sur les réponses fournies à l’annexe C;  
 droits de propriété intellectuelle; 
 application de la Politique des retombées industrielles et technologiques (RIT), y compris 

la proposition de valeur; 
 disponibilité du fournisseur; et 
 capacité du fournisseur. 

 
Processus de demande d’une réunion individuelle 
 
Les représentants de l’industrie qui souhaitent participer à une réunion individuelle doivent 
soumettre leur demande à SPAC par courriel à l’adresse PAVCNG.APNGFV@tpsgc-
pwgsc.gc.ca au plus tard le 30 septembre 2021, à 11 h 59 (HAE).  

Le formulaire d’accord et d’inscription (annexe 1) doit être dûment rempli et joint à la demande 
pour qu’elle soit prise en considération. Tout manquement à cette obligation entraînera le rejet 
de la demande. 

Avant la rencontre individuelle, nous encourageons fortement les demandeurs à fournir les sujets 
qu’ils souhaitent aborder ainsi que toute question précise qu’ils désirent poser à SPAC afin 
d’assurer l’efficacité des rencontres. 
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** La participation aux réunions individuelles est strictement volontaire. Un fournisseur qui ne participerait 
pas aux réunions individuelles pourrait tout de même répondre à une éventuelle invitation pour le projet 
de véhicules de combat de nouvelle génération (VCNG). 

Appendice 1 de l’annexe D – Formulaire d’accord et 
d’inscription pour les réunions individuelles 
 
Tous les participants intéressés peuvent demander une réunion individuelle, sous réserve de 
l’adhésion au présent accord. Ils doivent toutefois remplir et signer le présent formulaire, puis le 
joindre à leur demande afin qu’elle soit prise en considération. Tout manquement à cette 
obligation entraînera le rejet de la demande. 
  
En raison de la nature du processus de consultation de l’industrie et des renseignements que le 
GC désire obtenir, des réunions individuelles seront organisées de façon prioritaire.  
 
Un représentant dûment autorisé de l’entreprise doit signer le présent accord s’appliquant aux 
réunions individuelles. 
 
Nom de l’entreprise participante : ______________________________ 

Nom du représentant autorisé : ______________________________ 

Titre du représentant autorisé : _______________________________ 

Signature : ____________________________     

Date : ____________________ 

Nom, adresse courriel et numéro de téléphone de la personne-ressource : 
 
____________________________________________________________________________ 
 
Noms et titre des personnes qui assisteront à la réunion : 
 
1. 5. 
2. 6. 
3. 7. 
4. 8. 

 
Les participants sont invités à indiquer leur préférence linguistique. 

 
Anglais : _____ Français : _____ 
 


